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GÉOPOLITIQUE 

La Une du Time (États-Unis), août 1956



1952 : le Mouvement des Officiers Libres renverse la monarchie 
égyptienne



1956 : Nasser lève le drapeau égyptien à Port Saïd après le 
départ des derniers soldats britanniques du Canal de Suez



1959 : Nasser en visite sur le chantier d’Assouan en compagnie 
de Nikita Khrouchtchev (URSS) et  d'Ahmed Ben Bella (Algérie). 



1964 : Nasser en visite sur le barrage d’Assouan en compagnie 
de Nikita Khrouchtchev (URSS) et  d'Ahmed Ben Bella (Algérie). 



1966 : le Ministre de la Culture français A. Malraux rencontre le 
président Nasser après le rétablissement des relations 
diplomatiques (1963)



1978 : les Accords de Camp David, le président Sadate qui
succède à Nasser, opère un nouveau réalignement de la
politique égyptienne.



GÉOGRAPHIE



L’organisation spatiale est structurée par le fleuve et son delta : le delta vert au nord, la vallée et ses cultures 
au centre, le barrage d’Assouan et les lacs en bleu-noir au sud. Abou Simbel est à 40 km de la frontière avec le 
Soudan.  



Un zoom sur la vallée du Nil permet de montrer le chapelet de villes et les cultures d’oasis. 



On peut ensuite montrer le fonctionnement du barrage : le barrage se manifeste sous la forme d’un mur de 
béton (d’un peu moins de 2 kms de long) qui bloque le fleuve ; en aval, le Nil est étroit (500 m), en amont, le lac 
Nasser peut atteindre une largeur de 20 kms. 



Le zoom sur le barrage permet de révéler la monumentalité de l’ouvrage, la station électrique et le Monument à 
l’amitié russo-égyptienne. 



Le site d’Abou Simbel est situé à 40 km de la frontière, sur les rives ennoyées du Nil. La photographie montre 
l’aridité de cet espace. 



Un premier zoom permet de montrer l’organisation spatiale de la ville : le site archéologique est sur la rive du 
fleuve, l’aéroport de tourisme est en retrait, comme la ville et ses cultures irriguées. 



On peut voir se dessiner les statues géantes du Temple d’Abou Simbel sur l’extrémité de la presqu’île. En arrière, 
on voit les équipements touristiques (ports, routes, espaces gazonnés). 



L’archéologue française Christiane Desroches-Noblecourt et le ministre 
français de la Culture A. Malraux sur le chantier d’Abou Simbel.

HISTOIRE CULTURELLE



L’imagerie populaire : La Bataille des Pyramides (« Du haut de 
ces pyramides, 40 siècles vous contemplent », 1798). Image 
d’Epinal, vers 1860. 



L’imagerie populaire : Champollion traduit la Pierre de Rosette 
en 1822. Timbres de 1972) 



L’imagerie populaire : la découverte de la tombe de 
Toutankhamon en 1922 et la « malédiction » du pharaon. 

Le Matin, 8 avril 1923



L’égyptomanie dans la culture populaire : le roman (Mort sur le 
Nil, A. Christie, 1937), la BD (Tintin et les Cigares du Pharaon, 
1934/1955) et le cinéma (Indiana Jones Les Aventuriers de 
l’Arche Perdue, 1981). 



1967 : l’exposition Toutankhamon, une exposition-record avec 
1,2 millions de visiteurs. 



SCIENCES POLITIQUES





L’UNESCO : la paix par la culture



Des missions diverses 



L’évolution des logotypes de l’UNESCO : le logo de 1945
s’inspire d’un modèle occidental (temple grec), celui de la
Convention du Patrimoine mondial (1972) se veut moins
marqué culturellement et plus universel.



La répartition des biens inscrits sur la liste du patrimoine 
mondial de l’UNESCO 


